
Interclubs Division 1A 2016

Finale de comité (deuxième week-end)

3-4 décembre 2016

Après un premier week-end relativement maitrisé malgré quelques grosses boulettes, nous nous
sommes plutot bien placés au classement, même si la route est encore longue avant la finale de Ligue.
D’autant plus qu’avec seulement sept qualifiés cette année, les mauvaises surprises sont vite arrivées,
et qu’il faudra se méfier d’un « effet Dupuis » renforcé : la frontière entre ceux qui auront rencontré
Dupuis et ceux qui les auront évité dans le tirage du Suisse sera proche de la ligne de qualification, ce
qui laissera sûrement la place à une ou deux équipes chanceuses de remonter au bon moment en fin de
week-end pour se qualifier sans avoir à les affronter. En ce qui nous concerne, on peut déjà anticiper un
peu le déroulement de ce deuxième week-end : si on table sur une bonne victoire contre Dulucq (c’est
bien parti) et sur des victoires de Dupuis et Van Eijck aux tables 1 et 2 pour ce quatrième match, on
se dirige tout droit vers un Dupuis-Van Eijck en table 1 au match 5, avec un regroupement derrière
entre des équipes moins fortes qui redescendent (Pacotte, Marly), et d’autres plus dangereuses qui
remontent (nous-même, Tujague, peut-être Hilmi ou Mohsen). Selon l’adversaire que nous aurons,
on peut envisager deux scénarios : une nouvelle victoire qui nous donnerait un peu de marge pour
la qualif, mais nous mènerait probablement contre Dupuis au match 6, ou un match plus délicat qui
pourrait nous voir éviter encore Dupuis mais rester en danger de redescendre rapidement. Tant qu’à
faire je préfère nettement la première option, ne serait-ce que pour rencontrer la meilleure équipe de
notre comité, c’est pour ce genre de matchs qu’on vient faire de la compétition ! Mais une grosse tuile
va nous tomber dessus juste avant le début du week-end : suite à une mauvaise chute, Janine est à
l’hôpital et ne pourra évidemment pas jouer du week-end. La perspective de tout jouer à quatre avec
Jacques et Yassine peut nous rappeler le mauvais souvenir de l’an dernier, mais surtout je ne peux
pas jouer la dernière mi-temps du samedi, ce qui nous forcera donc à entamer le sixième match dans
une formation très inhabituelle, avec Bernard jouant face à Chantal. Bon, finalement, jouer Dupuis
lors de ce match-là ne sera peut-être pas la meilleure des choses ! Mais bon, on n’en est pas là de
toute façon, pour l’instant il faut commencer par achever le travail contre Dulucq.

Quatrième match (fin)

Nous allons nous installer pour ces douze dernières donnes en NS salle fermée contre la paire
Gérardin-Valade, capable de produire du bridge à haute variance. D’ailleurs, dès la première donne,
où nous jouons un 4♥ tout ce qu’il y a de plus normal, une entame improbable sous AV donne
dix levées faciles à Bernard. Il se trouve qu’on peut toujours en faire pas moins de douze à cartes
ouvertes, mais tenter deux doubles impasses n’a rien d’évident, et en pratique on risque fort de se
mettre en danger de chute. C’est d’ailleurs ce qui s’est produit en fermée, 12 IMPs de plus dans la
poche. La deuxième donne sera nettement moins maitrisée de notre côté :
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Donne 8 (Personne vulnérable)

♠ R 10 9 7 4
♥ A 2
♦ 8
♣ A 8 5 4 3

♠ A 3
♥ V 5
♦ R D 10 6 4 3 2
♣ R 9

Ouverture d’1♠ en Nord, Est bondit à 3♥, quel contrat allez-vous chuter en NS (si vous atteignez
un contrat qui rentre, je ne vous féliciterai même pas car ça ne pourra provenir que d’un bug
de séquence !). On a complètement dépassé les bornes avec Bernard : contre chez lui (4♦ aurait
probablement été plus simple), 4♣ chez moi et 4♦ chez lui. Là, problème chez moi, que signifie
exactement ce 4♦ (pour nous, le contre indique du jeu sans fit pique, mais c’est une enchère assez
souple) ? Simplement des carreaux ? Mais alors pourquoi pas 4♦ immédiatement, peut-être un jeu pas
assez fort pour dire 4♦, auquel cas il faut que je passe ? Ou alors une enchère forcing, soit naturelle,
soit éventuellement fittée trèfle avec un contrôle carreau ? Bref, je ne prends pas de risque et je dis
5♣, j’entends 5♦ et je me retrouve de nouveau dans la panade. J’aurais du passer pour limiter les
dégats, mais je me suis dit que face à un unicolore fort à carreau, je devais peut-être l’enchère de 5♥
à Bernard avec tous mes contrôles (je me fais des films, comme d’habitude, mais en admettant qu’on
soit sur la même longueur d’onde pour le début de séquence, Bernard ne peut-il pas avoir ARDxxxx
à carreau et l’As de pique avec deux petits coeurs ? Bon, c’est à peine assez pour envisager un chelem,
ceci dit). On finit du coup au contrat intéressant de 6♦, qui devient carrément calamiteux quand il
s’avère qu’Ouest a les cinq carreaux manquants. Incroyable mais vrai, on lui faisait apparemment
assez peur pour qu’il ne contre pas, et nos quatre levées de chute ne nous coutent que trois IMPs !
Une petite partielle pour passer le temps, puis le jeu est dans l’autre ligne :

Donne 10 (Tous vulnérables)

♠ D V 9 2 ♠ A R 8 7
♥ D V 8 3 ♥ A 10 7 2
♦ 8 6 5 4 3 ♦
♣ ♣ A 9 4 3 2

Ouverture d’1♣ en Est, Sud contre (et Nord passera tout le long), quel contrat allez-vous jouer
en EO? Tout dépend du système joué, mais chez nous ce sera très simple : 1♥ naturel en Ouest,
4♥ en Est. Bernard a entamé d’un As de carreau assez évident, et avec un singleton coeur et deux
piques chez moi, le déclarant n’a pas eu trop de mal à faire dix levées en double coupe. Aucune
entame ne fait d’ailleurs chuter, mais nos partenaires ne joueront pas la manche, on perd 10 IMPs
(une ambiguïté de Cachalot si j’ai bien suivi). On en récupère immédiatement 11 quand un 3SA
délicat est chuté à notre table et rentré en salle fermée. Une nouvelle partielle sans grand intérêt
(on perd deux IMPs), puis nos adversaires enchainent sur une manche tranquille (où il faut juste se
retenir de contrer avec ADx à l’atout et un partenaire qui a ouvert en troisième). Nous produisons
ensuite une séquence Cachalot maitrisée : 1♦ (chez Bernard) (1♠) 2♠ (fit carreau au moins limite)
(3♥) (je crois) - - 4♦ fin, dix levées exactement (l’entame de l’As de trèfle blanc quatrième pour
donner une coupe n’a pas été trouvée) et six IMPs pour nous. Un de plus sur une nouvelle manche
adverse, mais un mauvais coup nous attent sur la donne 4 :
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Donne 4 (Tous vulnérables)

♠ A R D 7 6
♥ D
♦ V 3
♣ R V 8 6 2

♠ 4 2 ♠ V
♥ A R V 7 4 2 ♥ 10 9 8 5
♦ R 9 ♦ A D 10 8 6
♣ 7 5 3 ♣ D 10 9

♠ 10 9 8 5 3
♥ 6 3
♦ 7 5 4 2
♣ A 4

De loin la donne ressemble à une classique bataille de majeures qui devrait s’achever à un 4♠
rentré en NS (ce sera d’ailleurs le cas en salle fermée). Mais chez nous, Ouest va mettre la pagaille
avec des enchères assez peu orthodoxes. Déjà, il décide d’ouvrir de 2♥ faible, que faites-vous avec
ma main en Nord ? M’estimant un peu trop léger pour intervenir à 4♣ (bicolore trèfle-pique forcing
pour nous), je me suis contenté de dire 2♠. Saut à 4♥ en Est, 4♠ chez Bernard (tout cela est très
normal), et là Ouest en rajoute une couche avec une surenchère à 5♥ assez surnaturelle. J’ai hésité
un moment sur ce 5♥, mais j’imagine un gros double fit rouge en EO (pour moi, l’enchère de 5♥ ne
peut provenir que d’une main du genre 6-5 coeur-carreau en Ouest) face auquel je ne suis absolument
pas sûr de faire chuter 5♥, alors qu’on ne doit pas prendre beaucoup à 5♠ (parfois même les deux
contrats rentrent). Je prends donc l’assurance, qui coute en l’occurrence très cher : une levée de chute
à 5♠ alors que 5♥ chutait de deux, on perd 12 IMPs. On en récupèrera trois juste après sans trop
sa fatiguer (passe général à notre table), puis on perdra le dernier IMP du match sur une partielle.

Cette deuxième mi-temps a été loin d’être parfaite, mais on a quand même creusé un peut plus
l’écart en la gagnant 33-28. Le score final est de 75-33, on marque enfin notre premier gros score de la
compétition avec un bon 17.4 PV, et on monte à la quatrième place. Mais ça carbure devant : Dupuis
a explosé Pacotte (20-0), Van Eijck a écrasé Marly (ils iront donc affronter Dupuis comme prévu au
match 5), et Tujague a démoli Lambrot. Plus bas, Hilmi et Pacault (qui a battu largement Mohsen)
remontent notamment, le classement commence à ressembler à quelque chose de plus définitif :

1. Dupuis 75.26
2. Van Eijck 69.70
3. Tujague 59.95
4. Blondel 57.59
5. Pacotte 52.04
6. Marly 50.40
7. Himi 47.92
8. Coulonges 46.09
9. Pacault 44.50

Cinquième match

Alors que Dupuis et Van Eijck vont donc s’affronter en table, c’est du Tujague au menu en ce
qui nous concerne, ce qui ne sera pas forcément facile à digérer car on sait qu’ils sont capables d’être
dangereux (mais aussi d’avoir des baisses de tension spectaculaires). En tout cas on s’attend à un
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match animé. Nous allons jouer la première mi-temps en EO salle ouverte contre la paire féminine
Girault-Girard, qui va curieusement débuter par un empaillage de manche (je dis curieusement car
leur style les pousse plus souvent à chuter qu’à empailler) :

Donne 5 (NS vulnérables)

♠ D 5 3 2
♥ V 8 7
♦ 6
♣ A 10 7 6 5

♠ A R V 10 6
♥
♦ 9 5 4 3 2
♣ R 9 4

Dans le silence adverse, Sud a ouvert d’1♠ en troisième, Nord a dit 3♠ et on en est restés là.
Notre silence avec un fit dixième à coeur n’a pas aidé les adversaires à trouver leur propre manche
(il y a même 6♠ puisque j’ai DV de carreau secs en Est), mais le passe final semble quand même
pessimiste (après je ne connais pas les détails du système adverse, notamment les inférences de
l’absence de réponse de 2♣ ou de 2SA à l’ouverture en troisième). En tout cas, nos partenaires ont
joué 4♠, on marque 10 IMPs. J’ouvre ensuite d’1SA avec une main de 14H sympa (trois As, pas mal
d’intermédiaires), et on fait chuter 2♥ de deux levées pour autant d’IMPs de notre côté. Le jeu est en
NS pour ce début de mi-temps : je récupère ensuite ♠ D854 ♥ 8 ♦ RV10832 ♣ 109, Sud ouvre d’1♣
à ma gauche, intervention à 1♥ chez Bernard, et 3SA est très rapidement atteint en NS, quelle est
votre entame ? Le singleton coeur et les très beaux carreaux militent plutôt pour une entame carreau.
En l’occurrence, Bernard avait quand même ARV109 à coeur, mais si on entame coeur, la déclarante
va simplement orienter l’impasse pique (qu’elle peut faire dans les deux sens) vers moi pour assurer
dix levées (en perdant deux coeurs et un pique). Si on entame du Valet de carreau comme moi, on
a la douleur de voir le mort étaler la Dame sèche (et faire la levée avec) alors qu’il y avait Axx en
face. L’entame Roi de carreau aurait forcé la déclarante à trouver la Dame de pique chez moi (si elle
duque les deux premiers carreaux, elle perdra deux coeurs, deux carreaux et la Dame de pique si elle
ne la trouve pas, sinon on communique pour tirer plein de carreaux), ce qui n’a rien d’évident. Bref,
une égalité banale. Nous faisons ensuite chuter successivement deux contrats de 3♣, ça ne parait pas
mauvais, mais comme on a à chaque fois une partielle à rentrer nous-même, on perd en fait un IMP
sur la deuxième (l’autre étant une égalité). Encore une égalité sur une manche adverse normale, puis
vient un nouveau gros coup :

Donne 11 (personne vulnérable)

♠ A V 9 8 5 3 2 ♠ D 10
♥ D ♥ A R 9 3 2
♦ 8 7 ♦ R 2
♣ R V 8 ♣ A 9 5 2

Aux deux tables (et sûrement à beaucoup d’autres), Sud ouvre de 4♦. La décision est surtout en
Est : Ouest a une enchère de 4♠ normale, que faut-il faire en face ? À défaut de système bizarrement
sophistiqué, l’enchère juste semble être à 5♠ pour inciter le partenaire à nommer le chelem avec
un contrôle carreau. C’est d’ailleurs l’enchère que j’ai faite, et on a sobrement chuté 5♠ (ben oui,
l’entame carreau était dure à rater, et le Roi de pique mal placé). Je ne m’attendais absolument
pas à décaisser sur ce coup, mais à l’autre table, Est a passé sur 4♠. Alors je veux bien qu’on paye
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les barrages, mais là franchement c’est une enchère infiniment trop martienne pour que je puisse la
comprendre (AR de pique septièmes en face et un singleton carreau en face, c’est quand même la
main normale à espérer et on va tabler le chelem très fréquemment face à ça). On vient en tout cas
de perdre 10 IMPs, le match est presque équilibré. On récupère deux IMPs de surlevée sur un 3SA
banal, puis arrive une vraie donne de chelem, un 6♣ assez trivial à annoncer et à rentrer (on a 17
face à 15 avec un As à perdre et une impasse au Roi de pique qui marche si besoin). On score un 920
a priori banal à notre table, mais le chelem sera chuté de l’autre côté (je n’ai pas cherché à savoir
comment) pour un gros coup de 14 IMPs en notre faveur. Ce sera le dernier contrat joué dans notre
ligne.

Donne 2 (NS vulnérables)

♠ A R 8 4
♥ A 10 9 8 6
♦ 5
♣ 10 9 6

♠ V 2
♥ V
♦ A V 10 7 4
♣ R D 8 4 3

Nos partenaires auront une séquence maitrisée jusqu’à 4♣, mais à notre table, après un début
1♦ - 1♥ - 2♣ - 2♠ - 3♣, Nord sautera à 5♣ (je n’aime pas trop cette enchère qui enterre le contrat
potentiel de 3SA). Le Valet de trèfle est second chez moi (en Est), il n’y a pas de gag dans les autres
couleurs, la manche est inchutabel, retour de 10 IMPs pour nos adversaires. La manche suivante
nous voit perdre un IMP (3SA= en fermée contre 4♥= à notre table), mais la dernière manche de
la mi-temps va provoquer un dernier gros swing :

Donne 4 (NS vulnérables)

♠ R 9 5 2
♥ A 7 6 3
♦ D 8
♣ R 9 6

♠ A V 10 7 6
♥ D 10 8
♦ R V
♣ A V 8

La séquence sera un peu étrange à notre table, du genre 1♣ (en Nord) - 1♠ - 2♠ - 2SA - 3♥
- 4♣ - 4♥ - 4♠ fin, mais le contrat est celui que tout le monde atteindra sur cette donne. Entame
carreau pour l’As d’Est qui relance carreau, les piques sont gentiment répartis, comment faut-il jouer
ensuite ? Bien sûr, on peut simplement tenter l’impasse trèfle, puis jouer ensuite coeur pour l’As et
coeur vers sa main en espérant placer la bonne (ou avoir un honneur second en Ouest qui sera remis
en main). Mais peut-être vaut-il mieux se débrouiller pour prendre le dernier trèfle au mort et jouer
coeur vers le 10, ou encore tirer AR de trèfle et trèfle, ce qui gagne dès que c’est Ouest qui a la
Dame de trèfle, ou bien sûr si on arrive à ne pas perdre deux coeurs ensuite. En pratique, Ouest
avait tout (Dame de trèfle, RV de coeur), il fallait donc surtout éviter le premier plan de jeu. Pas de
pot, c’est celui qui a été pris à notre table, on récupère 12 IMPs. Nous n’avons pas grand chose à
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nous reprocher sur cette mi-temps, et le score de 40-22 nous laisse un peu de marge avant d’aller en
fermée pour les douze dernières donnes du match. Nous y retrouvons la paire Janotto-Tujague, qui
n’est pas vraiment une paire régulière. La première donne sera distribuée :

Donne 4 (Tous vulnérables)

♠ 4
♥ 7
♦ D 8 7
♣ A D 10 9 8 7 5 3

♠ D V ♠ R 8 6 5 2
♥ A V 9 6 5 ♥ R 10 8 3
♦ A 3 ♦ R V 9 6
♣ V 6 4 2 ♣

♠ A 10 9 7 3
♥ D 4 2
♦ 10 5 4 2
♣ R

C’est Ouest qui ouvre naturellement d’1♥. À notre table, le Roupoil en Nord interviendra nor-
malement à 4♣, 4♥ en Est et on en reste là. Je coupe avec mon singleton d’atout après avoir entame
pique, le déclarant essaye ce qu’il peut pour chuter sur table et réfléchit un long moment avant de
tabler sur l’impasse carreau pour rentrer son contrat, ce qui marche. En salle fermée, Nord a choisi
d’intervenir à 5♣, un overbid que je ne comprends pas vraiment (il me semble qu’on a l’enchère
du bouquin pour un 4♣ vulnérable), ce qui forcera Jacques à jouer au palier de 5♥. Mais comme
il est trop fort, il rentre son contrat pour nous faire gagner un IMP. On le reperd immédiatement
sur une surlevée sur une manche dans notre ligne, avant de rentrer une partielle, puis de perdre six
IMPs quand nos partenaires tenteront un 4♥ qui chute comme sont les cartes (avec V10x face à Dxx
à carreau, on se prend une coupe d’entrée, sinon le contrat n’était pas sur table mais favori pour
gagner). Notre mauvaise passe ne fait que commencer :

Donne 8 (Tous vulnérables)

♠ 9 8 5 2
♥ D 7 4 3
♦ 9 3
♣ A 9 8

♠ A 7 ♠ D V 10 6 3
♥ 9 6 ♥ R 5
♦ A R 10 7 6 4 ♦ D V 8 5
♣ D 10 5 ♣ R 7

♠ R 4
♥ A V 10 8 2
♦ 2
♣ V 6 4 3 2

C’est Ouest qui est à l’ouverture, et comme il n’a pas choisi d’ouvrir ni de redemander à 1SA
(ben oui, un petit 1SA d’ouverture, non ?), on a comencé 1♦ - 1♠ - 2♦ - 2♥ (troisième forcing).
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Bernard en a profité pour contrer, et Est a tenté un bond à 3SA en réveil. Comme vous pouvez le
constater, le contrat est sur table sur toute autre entame que trèfle (la position favorable des piques
aidant). Bernard entame trèfle, parfait ! Roupoil est en mode grosse sieste et renvoit trèfle, beaucoup
moins parfait. On gagne quand même trois IMPs sur la donne (mais oui), mais c’est une occasion
ratée de reprendre la main sur la mi-temps. Et on va carrément couler sur les donnes suivantes : un
coup de 10 IMPs quand un 3SA assez normal (et inchutable) n’est pas appelé par nos partenaires,
puis 3 IMps quand on fait chuter 3SA de deux levées (eh oui, le contrat a pris encore plus cher de
l’autre côté !). Et enfin 4 IMPs quand, avec ♠ 8643 ♥ A85 ♦ DV5 ♣ 1053 après une séquence adverse
1♣ - 1♥ - 1♠ - 1SA, notre Ouest trouve l’entame extrêmement inspirée du 5 de trèfle (et touche
ADVxx chez sa partenaire !). Une partielle égalisée arrête l’hémorragie, mais à trois donnes de la fin
du match, nous sommes passés derrière. Il va encore y avoir du swing :

Donne 1 (personne vulnérable)

♠ A 9
♥ A D 8 7 4
♦ R 7 6 5
♣ R 7

♠ 10 3
♥ R 9 5 3
♦ A D 3
♣ D V 10 2

Après l’ouverture d’1♥ et la réponse de 2SA chez Bernard (fitté quatrième, au moins proposi-
tionnel), Ouest est intervenu à 3♠ (il a sept piques dans un 7321, rien à redire), nous nous sommes
retrouvés dans une situation déjà croisée il y a peu mais pas encore chez nous : les modifications
de développements après intervention sur notre 2SA fitté. Dans le silence adverse, 3♣ indique une
main de première zone, 3X (autre que trèfle) une courte dans une main positive (3SA indique la
courte à trèfle), et 4X est naturel, 5-5 avec des points concentrés dans les longues. Sur l’intervention,
on passe bêtement avec une main minimale, mais le contre notamment n’avait pas été discuté, ni
le statut des enchères au palier de 4 (courte ou bicolore ?). On a réglé tout ça depuis, mais sur le
coup, j’ai tenté un 4♣ « on verra bien » et la mécanique du chelem n’a pas pu s’arrêter avant 6♥.
Entame pique, je n’ai plus qu’à espérer les carreaux 3-3 ou pourquoi pas l’As de trèfle en Est avec un
singleton pique. Les carreaux sont répartis, le chelem rentre pour 11 IMPs chanceux. Mais comme
on ne tient décidément pas à gagner ce match, Bernard chute ensuite un 3SA normal en prenant
toutes les mauvaises décisions possibles, ce qui nous coute 12 IMPs. On termine tout de même sur
une petite bonne note en faisant chuter un 3♥ adverse, ce qui nous vaut 4 IMPs.

On n’est évidemment pas contents en sortant de table, avec une grosse bêtise chacun on se doute
qu’on s’est fait remonter. En fait, on a tout juste sauvé notre cinquième victoire en autant de matchs,
59 à 58 (on a perdu la deuxième mi-temps 19-36) pour marquer 10.25 PV. En table 1, Dupuis a
battu Van Eijck sans les écraser, ces derniers restent solidement accrochés à la deuxième place.
Derrière, Hilmi et Pacault ont remonté pour s’installer parmi les qualifiés provisoires, alors que plus
bas Mohsen a enterré Turpeau (20-0) pour revenir à portée de fusil.
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1. Dupuis 91.64
2. Van Eijck 78.50
3. Tujague 72.08
4. Blondel 70.08
5. Hilmi 63.55
6. Pacault 62.43
7. Pacotte 60.33
8. Coulonges 60.10
9. Marly 59.61
10. Mohsen 55.38

Sixième match

Une conséquence plutôt heureuse de notre mauvaise deuxième mi-temps contre Tujague, c’est
que nous les avons laissés devant nous, et que ce sont donc eux qui vont aller affronter Dupuis en
table 1 ! Bon, en même temps, on va avoir droit à la place à Pacault, avec peut-être un Dupuis pour
terminer demain, ça ne va pas être de la tarte non plus (d’ailleurs, notre qualification n’est pas encore
assurée). Van Eijck va rencontrer Hilmi dans un match qui est surtout important pour ce dernier,
le reste du classement peut encore beaucoup bouger. Comme je vous le disais plus haut, la première
mi-temps de cet avant-dernier match s’est déroulée sans moi, avec une association Bernard-Chantal
complètement inédite. Il y a quelques donnes (de chelem notamment) pas évidente à gérer, et pas de
miracle face à une formation aussi expérimentée, je reviens le dimanche après-midi alors que nous
sommes menés 12-29. Ceci dit, on a peut-être eu effectivement du pot de ne pas rencontrer Dupuis
sur ce match, car ils ont sur une seule mi-temps flanqué un très sévère 90-0 à Tujague ! Il nous reste
donc douze donnes, en EO salle fermée contre Hervé Pacault et Michel Lamongie, pour limiter la
casse et ne pas nous mettre en danger avant le dernier match. Dès la première donne, Pacault en
Nord se voit distribuer ♠ D ♥ R7642 ♦ 9 ♣ ARD1073. Il décide en gros de ne pas annoncer ses
coeurs après la réponse d’1♠ de son partenaire (j’ose espérer qu’aucun de mes lecteurs n’aurait pensé
à ouvrir d’autre chose que d’1♣) et d’imposer le contrat de 3SA. Il y avait trois coeurs en face mais
les deux manches rentrent, on gagne quand même un IMP de surlevée. On en récupère trois de plus
quand nos partenaires en fermée ont trouvé une bonne défense à 5♣ contre un 4♥ sur table, puis je
me trouve au volant d’un contrat ambitieux :

Donne 9 (EO vulnérables)

♠ 10 9 8
♥ R V 8 7 3
♦ D V 8
♣ R 5

♠ R D 2 ♠ A V 4
♥ A 6 ♥ D 10 9
♦ 7 4 3 ♦ R 10 6 2
♣ V 8 7 4 2 ♣ A 9 3

♠ 7 6 5 3
♥ 5 4 2
♦ A 9 5
♣ D 10 6

Je décide d’ouvrir ma main en Est d’1SA (oui, c’est fort discutable) et me retrouve rapidement
à jouer 3SA sur entame pique. Après avoir pris en main de l’As, je joue trèfle vers le 8 qui pousse
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au Roi, et Pacault relance la Dame de carreau pour le Roi et l’As, puis Sud rejoue carreau pour le
Valet, et Nord revient à pique. Je présente le Valet de trèfle laissé filer (mauvaise option) puis sur le
retour coeur je place petit du mort (nouvelle mauvaise option) pour finir à -1 alors que les carreaux
étaient répartis, me permettant de faire neuf levées faciles en tirant simplement l’As au deuxième
tour de trèfle et en plongeant sur l’As de coeur. En fait, pour me faire chuter, Sud aurait du rejouer
coeur au lieu de relancer carreau après avoir fait son As, ce qui me condamnait à perdre trois levées
rouges en plus des deux trèfles. J’ai l’impression d’avoir raté une occasion de marquer un gros coup,
ce qui n’est pas faux puisque la donne sera une égalité. On enchaine ensuite trois partielles : un IMP
perdu sur un 2♠ facile dans notre ligne, puis deux égalités relativement normales. On attent toujours
le premier gros swing de la mi-temps, il devrait intervenir ici :

Donne 1 (personne vulnérable)

♠ V 6 3
♥ A D 9 4 3
♦ 8 7
♣ R D 3

♠ D 2 ♠ A
♥ R V 10 6 2 ♥ 8 7 5
♦ D 2 ♦ A V 9 6 5 4
♣ A V 7 5 ♣ 10 9 8

♠ R 10 9 8 7 5 4
♥
♦ R 10 3
♣ 6 4 2

Le début de séquence sera le même aux deux tables : ouverture d’1♥ en Nord, intervention à 2♦
en Est. Chez nous, Michel Lamongie va alors sauter à 3♠, Bernard contre, Pacault en Nord ajoute le
quatrième et on en reste là. La défense permettant de faire chuter ce 4♠ est à la portée du premier
bridgeur compétent venu : après l’entame Dame de carreau (duquée ou non), rien ne peut empêcher
l’uppercut pour promouvoir la Dame de pique d’Ouest en plus des deux As rouges. Si je me souviens
bien, j’ai pris l’entame pour rejouer carreau, Sud a joué trèfle pour l’As de Bernard qui a lui-même
rejoué trèfle, et l’atout du mort a été pris de force par un Roupoil endormi qui n’a pas insisté à
carreau. C’est la deuxième défense assez simple que je rate ce week-end après le 3SA filé en deuxième
mi-temps contre Tujague, c’est pas bien ! Un gros swing en notre défaveur donc ? En fermée, Yassine
en Sud a décidé de sauter à 4♠ en Sud, et Ouest a pondu une enchère de 5♦ que j’ai beaucoup de
mal à m’expliquer (je ne vois pas ce qu’on peut espérer de bon à aller jouer 5♦ avec ces deux Dames
secondes mais bon). Un contre et trois levées de chute plus tard, on gagne deux IMPS. M’enfin, ça
aurait du être neuf de plus. Je pense en tout cas à ce moment-là qu’on va finir le match avec très peu
de PV, alors qu’en fait on mène 6-1 sur la mi-temps. Un petit 5♣ avec trois perdantes immédiates
chute ensuite aux deux tables, puis vient enfin un vrai swing :
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Donne 3 (EO vulnérables)

♠ 7
♥ A D 8 4
♦ V 6 3
♣ A V 9 8 4

♠ D 10 5
♥ R V 6
♦ R D 10 9 8 7
♣ R

Quel contrat avez-vous envie de jouer avec ces deux mains (Sud à l’ouverture, Ouest interviendra
peut-être à 1♥, mais pas à notre table). Nos adversaires ont atteint 5♦, et après la bonne entame
coeur de Bernard, qui avait l’As de carreau sec et l’As de pique, j’ai pu couper deux coeurs pour
deux levées de chute. De l’autre côté, je ne sais pas quelle a été la séquence mais nos partenaires ont
du rentrer 3SA (sur entame coeur ? Il y a RV9xx de pique en Est et l’As quatrième en Ouest, mais si
Ouest était à l’entame, il a pu mal choisir). Un gros coup de 11 IMPs pour nous. La donne suivante
sera un 5♣ bien appelé et rentré aux deux tables, puis le match va s’achever sur une échange de 3SA
trop ambitieux chutés à notre table alors qu’ils ne seront pas appelés en fermée, 5 IMPs de chaque
côté.

Je ne suis à nouveau pas content de ma mi-temps en sortant de la salle, mais c’est une bonne
surprise qui est au rendez-vous : nos partenaires ont une feuille de plomb et nous gagnons la mi-temps
22-6 pour ne perdre finalement le match que d’un IMP, 34 à 35. On marque donc 9.75 PV et nous
montons à la troisième puisque Dupuis a mis 20-0 à Tujague, et que dans le même temps Van Eijck
a ratatiné Hilmi pour les mettre dans une position très délicate. Mohsen et Dulucq ont remonté en
position de qualifiés.

1. Dupuis 114.30
2. Van Eijck 100.87
3. Blondel 82.21
4. Pacault 74.92
5. Marly 74.46
6. Tujague 74.04
7. Mohsen 72.44
8. Dulucq 66.82
9. Pacotte 66.63
10. Lambrot 65.91

Septième match

Pour terminer ce Suisse en beauté, les quatre premiers à l’indice sont donc aux quatre premières
places, et vont s’affronter lors du dernier match (les seuls affrontement n’ayant pas encore eu lieu
dans ce quatuor) : Van Eijck contre Pacault en table 2 (match sans grand intérêt, Van Eijck a sa
deuxième place assurée, et Pacault ne va sûrement pas être mis en danger), et nous contre Dupuis
en table 1. Nous avons assez de marge pour être à peu près certains de nous qualifier (surtout que
l’arbitre nous a enfumés tout le long et qu’il y aura huit qualifiés et non sept) mais on risque de
perdre quelques places en cas de grosse défaite, les poursuivants n’étant pas loin. Marly rencontrera
Tujague dans un match que cette dernière équipe est favorite pour remporter, alors que Mohsen et
Dulucq risquent de ne se partager qu’une seule place, puisque les matchs Pacotte-Lafon et Lambrot-
Coulonges risquent de voir leurs vainqueurs remonter dans le bon peloton. Nous allons débuter ce
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dernier match de gala en NS salle ouverte contre Thibaut Charletoux et Christophe Saley. Les kibbitz
sont là, les donnes intéressantes un peu moins. On perd les deux premiers IMPs du match quand
Christophe Saley en Ouest trouve bien les cartes pour faire deux surlevées à 4♠, puis on en récupère
un en limitant à huit levées un 2♠. Suivent deux égalités sur un 2SA adverse assez normal (même
si Thibaut Charletoux a hésité à pousser) puis sur un 3♦ (toujours en EO) sans histoire. C’est Sud
qui va avoir la première grosse décision du match, à l’entame avec ♠ ADV64 ♥ - ♦ R754 ♣ 7542
après une séquence du style (2♥) (ou 2♦ Multi) 2SA - 3SA. Bon, sur ce coup, vous n’entamerez pas
la couleur de votre partenaire, mais du coup qu’ellez-vous choisir ? À notre table, Bernard a choisi
l’entame neutre à trèfle, en salle fermée, Sud optera pour une Dame de pique nettement plus active.
Voici la donne complète :

Donne 5 (NS vulnérables)

♠ 10 5
♥ A V 10 9 7 3
♦ D 6 3
♣ 8 3

♠ 9 3 ♠ R 8 7 2
♥ 6 5 4 2 ♥ R D 8
♦ A 8 2 ♦ V 10 9
♣ D V 10 6 ♣ A R 9

♠ A D V 6 4
♥
♦ R 7 5 4
♣ 7 5 4 2

Sur entame trèfle, le déclarant ne peut tout simplement pas atteindre neuf levées. En pratique,
il a joué coeur du mort (que j’ai duqué) avant de laisser filer le Valet de carreau, et le retour du
10 de pique l’a condamné à perdre trois piques , l’As de coeur et un carreau pour -1. Au contraire,
l’entame Dame de pique tombe assez dramatiquement mal puisque le 10 second en face force la
défense à donner une deuxième levée de pique au déclarant ou à ne pas communiquer. Dans les deux
cas, le déclarant va atteindre facilement neuf levées. Un gros coup de 10 IMPs pour nous, qui nous
permet de prendre la tête du match. Une petite manche sans intérêt, puis la donne 7 va être animée :

Donne 7 (Tous vulnérables)

♠ R V 6 5
♥ D 10 8 7 4
♦ A 8
♣ R 9

♠ A D 10 9 ♠
♥ A 6 ♥ R 9 5 2
♦ V 10 7 6 5 ♦ R 9 4 3
♣ V 10 ♣ 6 5 4 3 2

♠ 8 7 4 3 2
♥ V 3
♦ D 2
♣ A D 8 7
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Ouverture d’1♦ en second en Ouest, j’ai bien sûr dit 1♥ en Nord, et si je me souviens bien, Est a
choisi de fitter à 2♦. Contre chez Bernard qui indique du jeu et dénie un fit coeur, et 3♦ en Ouest. Je
suis à la croisée des chemins : Bernard a très probablement quatre piques, mais une manche est peu
probable, et ça peut mal tourner si je reparle et qu’on va trop haut. Je décide quand même de tenter
3♠ et ce que je craignais se produit plus ou moins : 4♠ chez Bernard et le contre tombe rapidement
en Ouest. À deux jeux le contrat de 4♠ n’est pourtant pas idiot (surtout après l’ouverture en Ouest)
mais à quatre, ça peut effectivement faire mal. Heureusement pour moi, l’entame sera un carreau
sous le Roi qui me permet en m’appliquant (regardez, ce n’est pas si trivial) de finir à -1, pour une
perte de seulement deux IMPs. Je joue également la manche suivante, mais celle-là est assez facile
et sera une égalité. Le fond de jeu va ensuite nous couter sur quelques donnes successives : une perte
de 6 IMPs quand nos adversaires se sont contentés de jouer un 2♥ sur table chez nous, alors que
nos partenaires ont du chuter en fermée, puis un coup pas inintéressant : je possède ♠ 3 ♥ AD95 ♦
AR9753 ♣ 52. Ouverture de 2♦ Multi chez Bernard, si je doutais encore qu’il a les piques, ça va très
vite m’être confirmé par l’intervention à 2♥ de Christophe Saley devant moi ! Je ne suis pas sûr que
ma main mérite un contre punitif (en système « classique ») mais la question ne se pose pas chez nous
puisque le contre indiquerait un fit pique (en gros envie d’aller jouer 2♠, mais laisse le partenaire
passer si jamais il a les coeurs). Je passe donc, et maintenant Bernard devrait logiquement pouvoir
contrer en réveil pour dire « J’ai un jeu avec lequel j’aimerais bien jouer 2♠ malgré ton passe, mais tu
peux passer 2♥ contrés si tu veux », en gros un 2 faible maximal à pique avec des levées immédiates
en défense. C’est exactement ce qu’il avait, et pour le coup un passe chez moi serait évident sur
ce contre. Il se trouve que j’ai ensuite défendu comme une patate pour ne faire chuter que d’une
(première erreur en milieu de coup, mais je pouvais encore récupérer -2 en fin de coup en bloquant
le déclarant au mort pour promouvoir un troisième atout chez moi, ce que je n’ai pas fait). Le coup
est finalement relativement anodin (on perd un IMP), mais avec un système et une défense plus au
point, on pouvait récupérer 500 (et 8 IMPs) sur une donne a priori anodine, le genre pas fréquente
contre une équipe de ce niveau. En attendant, nous sommes à égalité après 10 donnes, mais nous
perdons encore 5 IMPs ensuite quand nos EO s’arrêtent à 1SA sur la séquence sobre 1♠ - 1SA fin.
Il se trouve que la réponse d’1SA a été faite avec 11H et qu’on sait très bien que nos partenaires ne
joueront pas le même contrat dans leur système. Pas de pot, sept levées sont la limite à SA. Mais on
ne va pas se plaindre car on va récupérer un coup chanceux sur la dernière donne de la mi-temps :

Donne 12 (NS vulnérables)

♠ D V 10 5 2
♥ D 5
♦ V 9
♣ A 10 9 6

♠ R 4
♥ A R 10 9 3 2
♦ R 5
♣ 5 3 2

Après l’ouverture d’1♦ en Ouest, la séquence a été très simple chez nous : intervention à 1♠, 2♥
chez Bernard et passe tranquille chez moi. Bon, manifestement, l’enchère de 2♥ était voulue comme
forcing, mais on s’en sort très très bien puisque huit levées sont la limite après l’entame évidente
du Roi de trèfle. Comme de l’autre côté on a joué 4♥, on gagne 7 IMPs scandaleux pour prendre
la tête 18-16 à la mi-temps ! Dans le même temps, Pacault est en train de corriger Van Eijck pour
se rapprocher dangereusement de nous, il faut tenir le rythme si on veut garder notre place sur
le podium. Nous repartons donc à l’assaut contre les deux Hervé, Lagrée et Fleury (toujours NS
salle ouverte). On commence mal en perdant six IMPs sur la première donne, quand Bernard avec
sept beaux trèfles décide de laisser nos adversaires jouer 2♠ (qui rentre sauf si on a vu les quatre
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jeux). Mais le premier (et dernier d’ailleurs, ne vous attendez pas à beaucoup plus de spectacle qu’en
première mi-temps) gros coup de la mi-temps va venir juste après :

Donne 2 (NS vulnérables)

♠ 8 7 6
♥ D 9 4
♦ V 5 3
♣ R 8 7 5

♠ 10 9 5 ♠ D V 8 2
♥ A V 3 2 ♥ R 6 5
♦ 10 ♦ A D 9
♣ D V 9 4 2 ♣ A 10 6

♠ A R 4
♥ 10 8 7
♦ R 8 7 6 4 2
♣ 3

Aux deux tables, les EO joueront 3SA (je ne me souviens plus de la séquence), tout va à nouveau
se jouer à l’entame. Bernard à notre table a choisi d’entamer « bêtement » de sa quatrième meilleure
à carreau, ce qui file certes une levée, mais suffit en pratique à faire chuter : Hervé Fleury a pris et
tiré As de trèfle et trèfle. Quand j’ai pris la main (au troisième tour de trèfle) j’ai renvoyé carreau
pour l’As, et une fois que l’impasse coeur (nécessaire pour trouver la neuvième levée) a échoué, ça
s’est carrément terminé à -4 (deux piques, un coeur, quatre carreaux et un trèfle pour nous). En
salle fermée, l’entame a été As de pique, je ne sais pas comment ça a continué mais le contrat rentre
de toute façon (si on switch carreau, le déclarant peut faire sauter le deuxième gros honneur pique
et duquer le deuxième carreau pour couper les communications). Yassine s’est appliqué pour aller
chercher pas moins de deux surlevées, qui ne changent en l’occurrence rien à notre swing de 12 IMPs.
C’est une histoires de chutes à notre table, rien ne rentrera avant un bon moment : un 3♠ adverse
normalement chuté avec les atouts 5-1 (égalité), puis un 4♠ qui prend carrément trois de chute
avec des jeux qui collent très mal (Bernard aurait pu contrer, mais ça suffit en fait à gagner trois
IMPs). Je récupère ensuite ♠ D962 ♥ ♦ ARD872 ♣ A42, j’ouvre d’1♦, réponse d’1♥ chez Bernard,
intervention à 1♠. Je décide de sauter à 3♦ malgré ma chicane coeur, et j’en reste là. Le contrat est
fort laid et je chute de deux (vulnérable) pour une perte de 8 IMPs sur la donne (je ne sais plus le
résultat de l’autre côté). La donne 6 sera potentiellement plus intéressante :

Donne 6 (EO vulnérables)

♠ A D 10 4 3
♥
♦ 10 8 6
♣ R 10 4 3 2

♠ V 9 6 ♠ 7 5
♥ 8 4 ♥ A R D V 9 6
♦ A R D 3 2 ♦ V 7
♣ 9 7 5 ♣ D V 6

♠ R 8 2
♥ 10 7 5 3 2
♦ 9 5 4
♣ A 8
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Est ayant ouvert d’1♥ et Ouest répondu 1SA, je suis intervenu en Nord à 2♥ (bicolore coeur-
mineure), et Est a mis 3♥ (si je me souviens bien, ce qui n’est pas dit). Ouest ayant ajouté le
quatrième, on a simplement laissé jouer 4♥ non contrés, pour deux levées de chute. Y avait-il un
moyen raisonnable de déclarer 4♠ dans notre ligne ? Probablement pas, alors on prend le petit
IMP obtenu face au 170 de l’autre table. Bernard est ensuite au volant d’un 3SA intéressant, il a
notamment D4 à carreau face à R10765 au mort. À la première levée de la couleur, il joue petit du
mort, Est fournit le 9 et sa Dame fait la levée. Quand il rejoue carreau vers le 10, le Valet d’Est
prend la levée alors qu’il avait V9 secs, et le contrat finit par chuter. Bien joué de duquer deux fois
l’As quatrième en Ouest, la donne nous rapportera quand même trois IMPs. À la donne 8, enfin,
un contrat de 4♠ évident rentre aux deux tables. Nous perdons ensuite un IMP sur une donne de
partielle, puis un 3SA chuté est une égalité (on était fittés pique, mais 4♠ chute tout autant). Un
petit IMP de gagné sur l’avant-dernière donne quand nos adversaires ratent une surlevée à 3SA, nous
sommes donc en tête avant la toute dernière donne :

Donne 12 (NS vulnérables)

♠ D 10 9
♥ A 9 7 5 4 2
♦ A D
♣ R 4

♠ V 5 2 ♠ A 7 6 3
♥ 10 6 ♥ R 3
♦ V 10 9 2 ♦ R 8 6 5
♣ A 8 7 6 ♣ V 3 2

♠ R 8 4
♥ D V 8
♦ 7 4 3
♣ D 10 9 5

Nous atteindront le contrat assez normal de 4♥, mais sur une séquence un peu étrange : ouverture
d’1♥ chez moi, Hervé Fleury a tenté un contre avec rien, et Bernard a dit 1♠, qui chez nous indique
un fit coeur pas trop pourri (en gros au moins un soutien constructif dans le silence adverse). J’ai
alors choisi de sauter joyeusement à 3SA en Nord (c’est la dernière, faut s’amuser !), mais Bernard
est revenu à 4♥. Entame du 2 de trèfle, comment rentrez-vous le contrat ? Ce n’est pas sorcier, il
faut débloquer le Roi de trèfle sous l’As, plonger de l’As sur le retour carreau et faire l’impasse au
Valet de trèfle pour défausser immédiatement le carreau perdant, ne perdant que les deux As noirs
et le Roi d’atout. C’est un plan tout à fait trouvable après le contre qui marque quasiment tous les
points restants en Est après qu’Ouest a montré l’As de trèfle. Mais j’ai réfléchi trop tard et chuté le
coup. De quoi légitimement craindre d’avoir filé le match, mais en fait cette donne sera une égalité
puisqu’à l’autre table on jouera 3SA (il n’y a pas que moi qui ai eu cette idée sur cette donne !) pour
une levée de chute également.

Eh bien voilà, nous avons donc gagné la mi-temps 20-15 et le match 38-31 pour marquer 11.7 PV.
Mieux, nous achevons cette finale de comité en ayant gagné six matchs sur sept, et en ne perdant le
dernier que d’un IMP, avec une mi-temps jouée en formation non standard. Bon, d’un autre côté, on
a pas scoré énormément non plus, mais nous avons quand même sauvé une bonne troisième place.
Pacault a échoué au pied du podium malgré une grosse victoire finale contre Van Eijck, et ceux qui
auront le plus profité du Suisse auront été l’équipe Marly, qui a beaucoup navigué en évitant Dupuis
et nous-même, pour sortir un gros dernier match et reléguer Tujague à la neuvième place (conclusion
douloureuse pour eux, qui étaient très bien avant les deux derniers matchs), et Mohsen qui a écrasé
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Dulucq pour se qualifier en ayant soigneusement évité les gros. Passent aussi Pacotte et Lambrot,
alors que Lafon et Hilmi auront déçu parmi les équipes initialement bien placées à l’indice. La suite,
ce n’est pas pour tout de suite puisque la finale de Ligue a lieu en mai (à peu près comme d’habitude
pour le coup). En attendant, ce week-end de bridge était le dernier pour l’année 2016, et le prochain
compte-rendu verra le retour tant attendu (ou pas) du paires, a priori en DN3 en février.

1. Dupuis 125.28
2. Van Eijck 106.75
3. Blondel 96.27
4. Pacault 93.80
5. Marly 92.53
6. Mohsen 92.19
7. Pacotte 84.42
8. Lambrot 82.67
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